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“I will not leave you orphans; 
I will come to you” (John 14:18)

Translated from an Arabic text written by:
Carmelite Fr. Abboud Abboud 

Had we put ourselves in the place of Jesus’ disciples, lived with the Lord on this earth, seen and heard 
His teachings, witnessed His miracles, and before having seen Him crucified, we would have been 
surprised ultimately by Him saying to us, “In My Father’s house are many mansions; if it were not so, 
I would have told you. I go to prepare a place for you.” (John 14:2) Would not our mission be difficult? 
Would we not have been deceived?
The Lord Jesus however comforted them all when He continued saying, “I will not leave you orphans; 
I will come to you” (John 14:18), because He knew when He left them that they would live as orphans.

Who is considered an orphan? An orphan is any child who has lost one or both parents to death. 
Consequently, orphans will not live a safe life because they have no one to guide them through their 
journey, to teach them how to walk through life, and to help them fathom life’s difficulties. Orphans 
often march anonymously through life, and have no one to care about them. We all have endured 
similar circumstances at one point in our lives; we have experienced various forms of orphanage and 
lost confidence in ourselves and in others. 
The Apostle Paul was clear when he said, “For you have not received the spirit of bondage again to 
fear, but you have received the Spirit of adoption, whereby we cry, “Abba! Father!” The Spirit itself  
beareth witness with our spirit that we are the children of God; and if children, then heirs — heirs of 
God and joint heirs with Christ.” (Rom.8:15-17).

We are the children of God in Christ. Following Christ’s ascension to heaven, and the descent of the 
Holy Spirit upon the Apostles on the Pentecost, the Apostles were filled with the Holy Spirit and 
discovered their relationship with the Father. In his letter to the Galatians, St. Paul says, “God hath sent 
forth the Spirit of His Son into your hearts, crying, “Abba, Father.” (Gal. 4:6); The Holy Spirit fills us with 
life; thus we know that we are God’s children and that we have a spiritual Father. Our relationship with 
God becomes like the relationship between a father and his children. At this point, we can imagine that 
our relationship with God is similar to that of the father-son relationship; God will then guide us through 
His Spirit that dwells in us. He will comfort us in our tribulation and aid us in all stages of our life. 

Today, in the midst of the Corona pandemic that has hit the world, let us remember that we are the 
children of God and live accordingly. Who does not take pride in their father? What if our father were 
a great father? Would we not be proud of Him? Would we not declare our love to him? By doing so, 
we grow in gratitude for his care and love. We thank him for all that he has done for us, and we implore 
Him to deliver us and all the sons of this country from evil. 
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« Je ne vous laisserai pas orphelins.
 Je viendrai vers vous » (Jean 14, 18)                                                                                                  

 Père Carmélite Abboud Abboud

S’il nous était donné de nous mettre à la place des disciples du Christ, de vivre avec le Seigneur 
Jésus sur terre, l’observant et écoutant Ses enseignements, de témoigner de Ses miracles, et avant de 
Le regarder sur la Croix, de s’étonner de L’entendre, en fin de compte, nous dire : « Dans la maison 
de mon père, il y a de nombreuses demeures ; sinon, je vous l’aurais dit, je vais vous préparer une 
place » (Jean 14, 2), n’aurions-nous pas une mission difficile, et ne serions-nous pas déçus ? 
Mais le Seigneur Jésus poursuit dans le même évangile pour rassurer Ses disciples en disant:
« Je ne vous laisserai pas orphelins. Je viendrai vers vous » (Jean 14, 18), parce qu’Il sait qu’ils 
vivront orphelins quand Il les aura quittés.   

Qui est l’orphelin ? C’est une personne qui est née sans père ou qui a perdu ses parents. Cette 
personne vivra donc sans sécurité, sans soutien et sans la présence de quelqu’un qui puisse la guider 
dans son parcours, lui apprendre à agir dans sa vie et lui expliquer les difficultés de la vie. Elle vit 
souvent inconnue, sans personne qui s’intéresse à elle. Nous traversons tous des moments pareils, 
nous vivons plusieurs genres d’orphelinat et nous perdons la confiance en nous-mêmes et en l’autre.
Toutefois, les paroles de l’Apôtre Saint Paul sont claires : « Aussi bien n’avez-vous pas reçu un esprit 
d’esclave pour retomber dans la crainte ; vous avez reçu un esprit de fils adoptifs qui nous fait nous 
écrier : « Abba ! Père ! L’Esprit en personne se joint à notre esprit pour attester que nous sommes 
enfants de Dieu. Enfants, et donc héritiers ; héritiers de Dieu, et cohéritiers du Christ » (Romains 8, 15-17).    

Nous sommes les enfants du Christ. Avec l’Ascension du Christ et la venue de l’Esprit Saint aux 
disciples dans la chambre haute le cinquantième jour, ils furent remplis du Saint-Esprit et connurent 
la relation avec le Père. Saint Paul dit : « Dieu a envoyé dans nos cœurs l’Esprit de son Fils qui crie: 
Abba, Père ! » (Galates 4, 6); l’Esprit Saint crie en nous et nous rend la vie, pour que nous sachions 
que nous sommes des enfants et que nous avons un père spirituel. Notre relation à Dieu devient celle 
d’enfants avec leur père. Là nous pouvons imaginer notre relation avec Dieu comme une relation 
qui ressemble à la relation entre les humains et leurs enfants. Il nous guide par Son Esprit qui vit en 
nous, nous console dans nos malheurs, et nous soutient dans toutes les étapes de la vie. 
Aujourd’hui, par ce temps de pandémie COVID-19 qui frappe le monde, nous devons nous rappeler 
que nous sommes les enfants de Dieu, pour que nous vivions cette relation. Qui de nous ne se sent-il 
pas fier de son père ? Une fierté qui est d’autant plus grande que ce père est un père merveilleux, un 
père auquel nous vouons un grand amour ; un père auquel nous sommes reconnaissants pour ses 
dons et son attention, que nous remercions pour tous ses actes ; un père duquel nous sollicitons le 
salut pour nous et pour tous les enfants de notre pays. 

(Luc 16:19-31)
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Traduit de la version arabe écrite par
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